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Génial, le Festival ! 

La session d’hiver est toujours marquée par le très sensationnel festival de Sciences et Génies. Dans deux 
semaines, du 26 au 30 janvier 2004, le Vachon et le Pouliot seront transformés pour l’occasion sous le 
thème "Nuit de Fous" ! Ce sera le temps de lâcher le fou qui sommeille en nous ! 

Activités obligatoires 

Décors : La fin de semaine précédant le festival, 24 et 25 janvier 2004, il est essentiel de se présenter au 
Back-Vachon pour la confection des décors. Amenez vos ciseaux et votre bâton de colle pour transformer 
le corridor en une véritable jungle et portez vos colliers hawaïens toute la semaine ! Pour toute 
information, contactez Véronique Bizier Math 1.  

Concours académique : Ensuite, le traditionnel concours académique se déroulera dimanche après-
midi. Les points seront distribués selon le nombre de participants et leur classement. Quelle belle façon de 
se tailler une avance !  

Bénévolat : Durant la semaine, les bénévoles inscrits seront à l’œuvre pour vendre des cossins ou faire 
de la bouffe. N’hésitez pas à donner quelques heures de votre temps pour le bien de votre cher 
département.  

Gotcha! : Le jeu le plus populaire du festival est sans doute Gotcha ! Parmi des centaines de participants, 
lequel sera le meilleur tueur en série ? Un petit 2$ et une photo pour un plaisir garanti ! L'inscription se 
fait jusqu'au 16 janvier 2004 par email en écrivant à gotcha_charlie@hotmail.com et en mentionnant 
votre nom, #téléphone et courriel.  La prise de photos est prévue au cours de la semaine du 19 janvier 
2004 et les frais de 2$ d'inscription sont payables à ce moment. 

Bain de neige : Les plus courageux sont attendus au bain de neige. Surveillez l’horaire ! 

Grands jeux : Vérifiez l'horaire des jeux et venez vous amuser.  Cette la seule fois où il est permis de 
crier dans le grand corridor du 2880 de l'année !  C'est à Édith Saindon Math2 que vous donnez votre nom 
! 
 
À noter : Les personnes présentes au 6 à 8 auront une passe pour le spectacle du soir.  Pourquoi 
attendre dans le line-up quand on veut seulement prendre un petite bière avant le show ? 
 

Autres activités 

Course à l’exploit :La participation de tous est primordiale pour la réalisation de notre course à l’exploit. 
Soyez attentifs et demandez-moi quel est le plan de match ! 

Sports : Soccer, Volley-ball, Hockey, Flag-football et Watergame, mais quand jouons-nous ? Vérifiez 
l’horaire et demandez à Dominique Brunet Math 2. 

Festi-fort : La construction du fort de Smatou se fera tout au long de la semaine dans le Grand Axe, 
mettez-y votre coup de pelle ! Jérome Lemay Math 2 est prêt à entendre vos stratégies pour la Guerre 
des Forts et à former son armée. 

Grands jeux : Une foule de jeux tout à fait loufoques auront lieu durant la semaine à différents 
endroits : bataille d’oreillers, concours de bouffe, course de tricycles et de chaises à roulettes, curling sur 
chaises. Venez vous amuser et encourager le département ! 

Impro : Vous voulez mettre votre talent d’improvisateur à l’épreuve ? Le Capitaine de l’équipe de Math-
Stat, Olivier Turcotte Math 3, est là pour tester vos compétences. 
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Foire info : Amateur de manettes, mettez-vous à l’épreuve dans un Unreal Tournament mercredi soir. 

Arcade de fous : Les joueurs compulsifs seront servis car des consoles de jeux seront à la dispositions 
de tous durant le festival. Mais n’y perdez pas tout votre temps ! 

 
 
HORAIRE DU FESTIVAL 
 
Dimanche 
Heure Activité 
13h30 Concours académique 
 
Lundi 
Heure Activité 
0h00 Début du Gotcha ! 
8h30 Évaluation des décors (portez cotre collier hawaïer ce matin !) 
9h30 Génies en herbe 
10h15 Bataille d’oreillers en pyjama 
12h00 Concours de vulgarisation scientifique (2ème cycle) 
13h30 Débats oratoires 
14h30 Concours de bouffe 
18h00 6 à 8 Duchesses 
21h00 Gong Show 
Nuit After-Gong 
 
Mardi 
Heure Activité 
 Journée Salon des Sciences et Génies 
9h30 Génies en herbe 
11h45 Bain de neige (bikini et mouton noir admis) 
12h00 Détecteurs de mensonge 
13h30 Débats oratoires 
14h30 Grandes Gueules 
18h00 6 à 8 Chansonnier 
21h00 Olympiades extrêmes 
 
Mercredi 
Heure Activité 
9h30 Génies en herbe 
10h15 Curling sur Chaises 
12h00 Bingo Biologie 
13h30 Débats oratoires 
14h30 Mony Boats (Chaises à roulettes) 
18h00 6 à 8 Karaoké 
21h00 Concours de films 
Nuit Tournoi de l’Arcade de Fous 
 
Jeudi 
Heure Activité 
10h15 Tricycle de l’Enfer 
12h00 Détecteurs de mensonge 
18h00 6 à 8 Finale d’Impro 
21h00 Méga-Vachon 
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Vendredi 
Heure Activité 
8h30 Évaluation des Forts 
9h30 Finale des Génies en herbe 
10h15 Guerre des Forts 
13h30 Finale de Débats oratoires 
14h00 Fin du Gotcha ! 
18h00 6 à 8 Résultats 

 

Thèmes des 6 à 8, spectacles en soirées et responsables attitrés : 

 6 à 8 Festi-Pub Soir Responsable 

Lundi Duchesses Gong Show Eric Parent (math-info 1) 

Mardi Chansonnier Olympiades extrêmes François Bolduc (math-1) 

Mercredi Karaoke Concours de film Charles Lavoie (math-1) 

Jeudi Improvisation Méga-Vachon  

Vendredi Résultats -  

 
Édith Saindon 

 
Bonjour matheux, matheuses, stateux et stateuses! 
 
Au risque de paraître teteux ou maniaque du recyclage, j’aimerais vous rappeler (ou vous apprendre pour 
certainS) quelques habitudes simples qui peuvent aider  à améliorer notre environnement sans trop 
d’efforts: 
 
• Prendre une douche de 10 minutes nécessite environ 2/3 de l’eau d’un bain. 
• Réutiliser les maintenant traditionnels sacs de plastiques au lieu de les jeter. 
• Utiliser du savon à vaisselle au lieu du détergent, ces dernier contiennent des produits à base de 

pétrole. 
•  Éviter les essuies-tout qui polluent à leur production à cause du blanchiment et à leur élimination : 

utiliser les bon vieux chiffons-J ou de vielles retailles de vêtement. 
• Aux utilisateurs de voitures : gonflez vos pneus à la pression recommandée par le fabriquant : des 

pneus trop mous peuvent vous coûter une augmentation de 4 à 8% de la consommation de 
carburant de votre voiture. 

• Aux grands buveurs de café : utilisez une tasse au lieu de jeter une verre de polystyrène à chaque 
fois que vous buvez un café : c’est tellement simple et ça évite l’accumulation de produits non 
biodégradables dans l’environnement. 

 
Pensez-y!!! 

Jérome ☺ 
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Poésie d’hiver 
 

Il était une fois, un petit chardonneret tout jaune et fringuant.  Celui-là même qui, la veille, 
dévalisait les mangeoires avant de partir en croisade vers le sud.  Celui qui, ce matin, vola 
par dessus mon char et chia sur le windshield avec un "Ah calvaire! m'en va te tirer maudit 
oiseau sale !!" sonore.  Ainsi débutait la jourde mon pote la marmotte, juché dans l'encôlure 
de sa grotte de marmotte.  Mon pote la marmotte ne siffle pas, mais on peut le voir, le 
matin entre 5 et 7 heures (9 et 11am GMT), se gaver lui aussi de graines et de noix pour 
passer l'hiver. 
  
Qu'elle est merveilleuse, la saison froide.  Du blanc pur, sans moustiques qui piquent, sans 
volatiles qui vous piallent hors du lit au soleil levant.  cette fourrure de glace douce, peu 
l'apprécient à sa juste valeur.  Que serait la tire sans neige? Où seraient vos skis au mois de 
décembre? Pourquoi nous metterions-nous de chauds et confortables manteaux d'hivers si 
ce n'était que pour accueillir l'hiver? 
  
Sérieusement, est-il un vêtement plus confortable que le manteau d'hiver? 
  
Souffle le vent et tombe la neige !!! Bienvenue au Québec !!!  Si les cèdres ne poussaient 
pas au Québec, victimes d'un température plus "clémente" (ahem.), où en seraient les 
plates-bandes de banlieue?  Je vous le dis, l'hiver est une rédemption des chaleurs 
étouffantes, de l'humidex scorant A+ et des insectes ravageurs. 
  
Bref, moi c'est Francois, celui qu'on méprenait et pour Charles, et pour quelqu'un de sain 
d'esprit.  Bonne journée. 
 

Jacynthe Laramé 
par 

Mathieu Couture 
 

 Voyez-vous ça! Comment le vent peut 
virer de bord rapidement. On en a encore un bel 
exemple, là dans le coin. Cet homme-là, que 
vous voyez aujourd'hui complètement saoûl, a 
un jour été celui que tout le monde enviait, dont 
tout le monde était jaloux! Difficile à croire hein? 
Jusqu'à il y a deux ans, tout allait pour le mieux 
pour ce malheureux. Maintenant, il n'est plus 
bon qu'à se saoûler à l'hôtel de ville comme le 
dernier des ivrognes. Le Grand Marc, qu'on 
l'appelait. Laissez-moi donc vous raconter son 
histoire. 

*** 
 Le Grand Marc, dans le temps, était un 
pêcheur hors pairs. De toute l'histoire du village, 
personne ne se rappelle qu'il y eût existé 
meilleur pêcheur que lui. Même quand tous les 
autres pêcheurs revenaient bredouilles, lui 

revenait toujours avec sa barque pleine de 
poissons à en presque déborder. Ses succès 
avaient bien, à une certaine époque, provoqué 
quelques jalousies, certains ayant même été 
jusqu'à prétendre qu'il avait passé un pacte avec 
le Diable en personne, mais depuis qu'il avait 
choisi femme et qu'il s'était marié, les mauvaises 
langues s'étaient tues. 
 Bien entendu, bon pêcheur comme il 
était, capable de nourir à satiété une famille de 
douze enfants et même plus, il avait pu se 
permettre de marier la plus belle fille du village, 
la belle Catherine, la fille à Thomas, et ça aussi 
ça avait fait quelques envieux, d'autant  plus que 
pas longtemps après son mariage, ses pêches 
sont devenues encore meilleures qu'elles étaient, 
comme pour confirmer que le ciel, ou la mer, 
approuvait cette union-là, mais au moins il était 
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marié et pour de bon, et ça faisait déjà pas mal 
moins de filles qui soupiraient après lui. Si vous 
les aviez vues, attendre son retour sur le bord 
de la plage rien que pour le voir débarquer ses 
poissons et les emmener tranquillement dans 
son gros panier, qu'il tenait sur son dos large 
comme pas d'autres, vers l'usine de 
transformation où il recevait chaque jour des 
quantités d'argent bien supérieures à ce que la 
plupart des autres pêcheurs recevaient en une 
semaine, voire même, dans certains cas, en un 
mois. Elles étaient toutes folles de lui! Certains 
racontent même qu'après son mariage, une 
bonne demi-douzaine des plus belles filles du 
village seraient rentrées chez les bonnes soeurs, 
désespérées de voir l'objet de leur amour à tout 
jamais inatteignable, et que cette année-là, il y 
aurait eu pas mal moins de mariages qu'à 
l'habitude. Mais ça, personne ne peut l'affirmer 
avec certitude. Dans ce temps-là, le monde ne 
savait pas trop conter pis en plus, il y avait pas 
mal plus de beautés qui disparaissaient sous le 
voile que de nos jours... si bien qu'une demi-
douzaine de plus ou de moins, ça faisait pas une 
bien grosse différence au bout de la ligne. 
 Ce de quoi on est certain, par exemple, 
c'est qu'un mois après son mariage, une autre 
belle du village, la belle Jacynthe Laramé, a 
complètement disparu. Bien entendu, on en 
parle juste à mots couverts, mais le lien avec le 
mariage du Grand Marc était pas trop dur à 
faire, il aurait fallu être aveugle pour pas voir 
toutes les finesses qu'elle lui faisait et tous les 
services qu'elle lui rendait. Quand il revenait de 
la pêche le Grand Marc, et que toutes les filles 
l'attendaient sur le bord de l'eau, c'était toujours 
elle qui en premier se mouillait les pieds, beau 
temps mauvais temps, pour l'aider à défaire ses 
gréments. Quand par malheur ses filets étaient 
déchirés, soit par l'usure ou par un mauvais tour 
que la mer lui avait joué, elle passait toujours 
des heures à les lui réparer... pendant que lui il 
allait se prendre une bonne bière à l'hôtel de 
ville. Tout le monde aurait été prêt à jurer qu'ils 
se seraient mariés ces deux-là... mais on sait pas 
pourquoi, c'est Catherine la fille à Thomas qu'il a 
choisie le Grand Marc. Allez donc savoir ce qu'il 
lui a passé par la tête... peut-être qu'il aimait 
mieux les blondes que les brunes. Toujours 
qu'un mois après le mariage du Grand Marc, elle 
est disparue la belle Jacynthe. On ne savait pas 
trop ce qu'il lui était arrivé. Dans le fond, tout le 
monde s'en doutait pas mal, mais on n'osait pas 

rien dire. Dans ce temps-là, le suicide, c'était pas 
comme aujoud'hui, pis en plus, personne ne l'a 
vue faire... et on n'a jamais retrouvé le corps. Il 
y a bien le vieux Salomon, cet espèce de saoûlon 
qui voit plus clair au fond de sa bouteille que 
trois pieds en face de lui, qui a raconté jusqu'à 
sa mort à tout le monde qui voulait bien 
l'entendre qu'il l'avait vue se jeter en bas de la 
falaise par un soir de tempête, les deux bras en 
avant et les mains jointes comme pour faire un 
grand plongeon mortel... mais tout le monde sait 
bien qu'il en invente plus qu'il n'en sait, le vieux 
Salomon...juste pour se rendre intéressant et 
nous donner envie de lui donner une couple de 
cennes pour qu'il continue son histoire. 
 Mais tout ça c'est des vieilles histoires 
qui remontent au temps de ma jeunesse et tout 
le monde sait qu'il vaut mieux pas trop 
chatouiller les morts, des fois qu'ils de mettraient 
à rire. Ouais, dans ce temps-là c'était un sacré 
bon pêcheur le Grand Marc. Plusieurs années 
que ça a duré. Tout le temps qu'il lui a fallu pour 
élever sa famille et faire grandir ses enfants. Il 
n'ont manqué de rien les petits. Toujours bien 
habillés, bien nourris, ils avaient toujours ce qu'il 
leur fallait pour aller à l'école, chacun leur 
ardoise et tout... pour une famille de pêcheurs, 
ils étaient sacrément choyés. Mais quand le plus 
jeune a quitté la maison, quand il ne restait plus 
dans leur cabane que lui et sa femme, le vent a 
tourné, pour le Grand Marc. Du plus grand 
pêcheur qu'il était, il est devenu le plus pauvre 
de nous tous. C'est tombé sur lui tout d'un coup, 
sans crier gare, du jour au lendemain. Les 
premiers temps, tout le monde pensait qu'il était 
un peu déprimé d'avoir vu son dernier fils quitter 
le foyer familial... mais quand on a vu que ça 
continuait, quand on a vu que ça faisait plusieurs 
mois qu'il n'avait rien sorti de l'eau, il a bien fallu 
se rendre à l'évidence... le Grand Marc 
n'attrapait plus rien, et tout portait à croire qu'il 
était devenu ce qu'on appelle un homme fini, un 
rien du tout, pas même capable de rapporter ce 
qu'il faut pour nourir sa femme... qui a fini par le 
quitter, avant de mourir de faim et de pauvreté. 
Elle est partie en visite chez sa soeur, qu'on 
raconte. Ça fait six mois, de ça. Il aurait bien pu 
se convertir en cultivateur, abandonner sa 
barque et se mettre à faire pousser des patates 
comme bien d'autres, mais il ne l'a pas fait. Je 
ne sais pas si c'est l'orgueuil ou quoi, mais 
depuis deux ans que ça dure, il persiste toujours 
à retourner sur l'eau, à chaque jours que le bon 
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Dieu lui donne de vivre, et il ne rapporte 
toujours rien. Il a finalement commencé à boire, 
le malheureux, et solidement à part ça. Si ça 
continue, il va finir par s'en aller sur l'eau 
tellement saoûl qui n'en reviendra pas. 
 Maintenant je pense que je vous en ai 
assez raconté. Dans le fond, ça ne vous regarde 
pas vraiment ces histoires-là. Ces ça les petits 
villages, tout le monde se mêle des affaires des 
autres et il n'y a même plus moyen de mourir en 
paix sans que tout le monde commence à 
raconter toutes sortes d'histoires sur votre 
compte. De toutes façons, il faut que je m'en 
aille. Bien le bonsoir, monsieur l'étranger! 

*** 
 Sur ces derniers mots, il mit sa 
casquette verte qui portait l'inscription 
«Nouveau-Brunsuik» et il quitta l'endroit, me 
laissant seul avec le tenancier de la place et ce 
pauvre malheureux dont je venais d'entendre 
l'histoire. À peine eût-il franchi le seuil de la 
porte que celui-ci, titubant et empestant l'alcool, 
vint à ma rencontre. 

*** 
 Il en jacasse un coup le vieux hein? Mais 
que voulez-vous? C'est comme ça ici avec les 
étrangers. Tout le monde s'ennuie tellement et 
on a tellement plus de nouveau à se dire que 
quand un visage inconnu apparaît, on en profite 
pour en jacasser un bon coup... ça fait toujours 
du bien d'avoir l'impression d'en apprendre à 
quelqu'un. Qu'est-ce qu'il vous a raconté le 
bonhomme? Il ne vous a sûrement pas raconté 
sa vie à lui hein? On est toujours mieux placé 
pour raconter la vie des autres. Je gagerais que 
c'est ma vie à moi qu'il vous a conté? Ils sont 
tellement tous contents de voir que je ne sors 
plus rien de l'eau... on dirait que ça les réjouit, 
je dirais même que ça les console de voir ça, 
après tout le mal qu'ils ont eu à endurer mes 
bonnes pêches pendant tout ce temps-là. Ils 
font tous semblant de me plaindre mais dans le 
fond, ça leur fait du bien. Ça leur fait du bien de 
voir que le malheur est pour tout le monde. 
 Mais moi je vais vous dire un petit secret 
mon bon monsieur, je vais vous dire un petit 
détail sur mon histoire dont personne d'autre est 
au courant: si j'ai rien sorti de l'eau ces 
dernières années, c'est pas du tout parce que la 
chance a viré, comme il y en a tant qui se 
réjouissent à penser. C'est pas du tout à cause 
de ça. La raison est bien plus simple que ça: si 
j'ai rien pris, c'est tout simplement que ça fait un 

sacré bon bout de temps que j'ai même pas jeté 
mes lignes et mes filets à l'eau. Non monsieur! 
Mais allez surtout pas leur dire, ça gâcherait 
tellement leur plaisir. 
 Non, quand je vais sur l'eau, c'est plus la 
pêche qui m'intéresse: c'est Elle. La seule fois 
que je l'ai vue, c'était pas longtemps après que 
mon petit dernier soit parti de la maison. Il 
faisait pas trop beau, je me souviens. Ma femme 
voulait pas, que j'aille sur l'eau. Mais les 
pêcheurs comme nous autres, vous savez 
comme c'est orgueuilleux, c'est pas une femme 
qui nous dirait quand est-ce que c'est le temps 
de prendre la mer ou pas. Il faisait un peu 
sombre quand je suis parti, mais si vous avez 
des enfants, mon bon monsieur, vous devez bien 
savoir comment c'est, quand ils nous quittent. 
On a toujours le moral un peu bas. Avec le 
temps qu'il faisait, j'avais l'impression que la mer 
et le ciel étaient en train de me dire qu'ils 
comprenaient ce que je vivais, ça fait que c'est 
dans cette direction-là que j'avais le goût d'aller. 
J'ai mis ma bouteille dans le fond de la chaloupe, 
pis j'ai pris le large. 
 La mer, mon bon monsieur, on dirait que 
ça comprend tout ce que vous ressentez en 
dedans. Si vous avez du chagrin, elle vous berce 
pour vous aider à oublier, si vous êtes sur le 
nerf, elle se tient tranquille pour vous montrer 
l'exemple, pis si vous êtes de bonne humeur, 
elle fait plein de petits bruits pour vous égayer 
encore plus. Mais cette journée-là, je sais pas si 
elle était fâchée contre moi, la mer, ou si elle 
avait compris avant moi que j'avais le goût de 
mourir, toujours que ça faisait à peine une heure 
que je me laissais bercer qu'un vent comme j'en 
avais encore jamais vu au large s'est levé, pis 
tellement vite que j'ai pas eu le temps de 
m'apercevoir de rien, je voyais déjà plus où se 
trouvait la côte. Des rafales mon bon monsieur à 
vous faire envoler dans les airs si jamais vous 
faites pas attention. Je vous dit que je me 
sentais petit sur mon petit bateau. Il ventait, il 
pleuvait, j'avais l'impression de recevoir des 
poignées de clous en plein visage. J'étais 
convaincu que ma dernière heure avait sonné, 
mais je voulais pas me laisser aller comme ça, je 
savais que ça lui ferait de la peine, à la mer, si je 
baissais les bras trop vite. Alors j'ai combattu, du 
mieux que j'ai pu, pendant un bon bout de 
temps. Mais en face de la mer, il y a des 
prouesses que même le meilleur des hommes 
peut pas faire. Mon petit bateau a fini par 
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chavirer pis moi, quand j'ai réussi à prendre le 
dessus sur les vagues et à sortir la tête de l'eau, 
j'étais déjà plus capable de voir où il était. J'ai 
pas dû nager encore pendant beaucoup plus 
d'une quinzaine de minutes avant de finir par 
boire la tasse pis couler à pic. 
 On n'a pas besoin de descendre bien 
creux, mon bon monsieur, pour que toute la 
rage qu'on peut voir à la surface se transforme 
en un simple grondement sourd qu'on entend au 
lointain. Aussi agité que ça puisse être en 
surface, aussi calme que ça peut être dans les 
profondeurs. Au moins c'est l'impression que j'en 
avais. Je me disais que tout était fini, pis ça me 
dérangeait pas beaucoup. Dans le fond, mes 
enfants étaient tous prêts pour affronter la vie 
pis il me restait plus rien d'autre à faire que 
d'attendre la mort. Aussi bien que ça se fasse 
tout de suite. Pis ça avait bien du sens que ça 
soit la mer qui m'emporte, étant donné que c'est 
elle qui m'avait fait vivre tout ce temps-là. Ça 
fait que je me laissais glisser, comme ça, 
tranquillement, quand tout d'un coup j'ai senti 
une paire de bras qui m'agrippaient par en 
arrière. On aurait dit des mains délicates de 
jeune fille... j'ai même eu l'impression de sentir 
ses seins s'applatir doucement dans mon dos. 
Probablement que ça faisait déjà un bout de 
temps que j'étais en dessous de l'eau pis que j'ai 
fini par manquer d'air... pendant que je sentais 
ces bras-là qui me tiraient vers la surface, j'ai 
perdu connaissance. 

 Quand j'ai repris mes esprits, j'étais 
allongé sur le bord de la plage, pis ma chaloupe 
était juste à une dizaine de mètres de moi, un 
peu amochée, mais rien d'irréparable. Ma voile, 
surtout, était pas mal déchirée. J'ai passé la 
semaine qui a suivi à réparer mon 
embarquation. Les gens du village ont quand 
même été plutôt aimables envers moi. Il y en a 
quelques uns qui sont venus m'offrir leur aide... 
Une belle petite brune, entre autres, que j'avais 
encore jamais vu, a passé beaucoup de temps 
pas loin de moi à recoudre ma voile déchirée pis 
à réparer mes filets que j'avais pas entretenus 
depuis un bon bout de temps... 
 J'ai pas raconté ce qui m'est arrivé en 
dessous de l'eau à personne. Sauf à vous, parce 
que vous êtes pas de la place pis que vous vous 
en foutez bien... Quand j'ai fini par pouvoir 
reprendre le large, j'avais plus rien qu'une idée 
en tête: revoir une autre fois la jeune fille qui 
m'a sorti de l'eau. Si c'était pas que je suis trop 
vieux pour croire à ces histoires-là, j'aurais bien 
envie de dire que c'était une sirène... Mais j'aime 
mieux penser que c'était autre chose... et tant 
que j'aurai pas revu mon aimable salvatrice, je 
n'aurai pas l'esprit tranquille...  

*** 
 Là-dessus, mon étrange bonhomme, 
celui qu'on avait appelé le Grand Marc, but la 
dernière gorgée de sa bière, et me laissa tout fin 
seul avec le patron et mes rêveries. 
 

31 août 2003 
 
 

Le mot d'Olivier Turcotte 
(lui qui a une relation intime avec le président de l'AESMUL) 
 
Comme petit texte, j'ai eu envie de diffuser de l'information: des faits, des citations, etc. Ce n'est pas 
nécessairement de l'humour mais c'est plaisant à lire et ça fait réfléchir. Vous pouvez faire les liens et les 
associations que vous voulez pour essayer de savoir si ça reflète mes idées, je ne parlerai qu'en présence 
de mon avocat. 
 
Dans la vie, j'ai eu le choix entre l'amour, la drogue et la mort. J'ai choisi les deux premières et c'est la 
troisième qui m'a choisi...   
-Jim Morrison 
 
La drogue a fait cent morts en France l'année dernière, l'alcool cinquante mille ! Choisis ton camp, 
camarade !   
-Coluche 
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A la question : faites vous encore confiance aux instituts de sondage ? 64% des Canadiens répondent 
non. Et 59% répondent oui. 
 
Pourquoi contredire une femme ? Il est tellement plus simple d'attendre qu'elle change d'avis ! 
-Jean Anouilh 
 
Il ne faut jamais juger les gens sur leurs fréquentations : Judas, par exemple, avait des amis 
irréprochables. 
-Verlaine 
 
Keep good relations with the Grecians. 
-Georges W. Bush 
 
This is Preservation Month. I appreciate preservation. It's what you do when you run for president. You 
gotta preserve. 
-Georges W. Bush (Speaking during   "Perseverance Month" at Fairgrounds Elementary School in Nashua, 
N.H.) 
 
Un gars ouvre son journal et lit qu'en Amérique, un homme est écrasé à toutes les heures. Il se dit:  
- Pauvre gars! Y doit être magané! 
 
Quelle est la différence entre une grenade et une mine ?  
- Voyons ! Ça saute aux yeux ! 
 
Le plus intelligent des hommes peut perdre la tête pour une femme, mais même la plus sotte des femmes 
peut tenir tête à un homme... 
 
Rappelez-vous que vous êtes unique comme tout le monde. 
 
3 Vampires vont dans un bar. L'un commande un grand verre de sang, le second commande un pichet de 
sang et une tasse, et le troisième commande une tasse d'eau chaude.  
Les 2 autres disent :  
- Mais tu n'est pas un vrai vampire ?!  
Et le vampire de répondre :  
- Mais bien sur, c'est parce que je viens de trouver un Tampax et je m'apprètais à me faire une tisane ! 
 
Sur cette blague de très mauvais goût, je vous salue en vous souhaitant la plus meilleure session du 
monde ! 
 

Coalition envers les moutons 
 
Ce texte est une mise en garde pour tout naïf personnage qui songerait au mouton qu’en terme de boule 
de poils innocente, bonne qu’à se cacher dans des maisons en pailles alors que c’est de la brique qu’il faut 
! 
 

En fait, c’est pas de la brique, mais du béton armé qui serait nécessaire à la réalisation d’une 
défense anti-bête-à-laine (en ‘tite bête haleine ?) pour notre population contre ces vils créatures qui n’ont 
d’autre ambition que de conquérir le monde (que faisons-nous ce soir ? Ce que nous faisons tous les soir : 
… ). 

 
Une cohabitation, telle celle avec les fourmis n’est pas envisageable. Un mouton, c’est même pas 

capable de bêler de manière harmonieuse !  Ça doit être comme les cornemuses : à la base, c’était pour  
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intimider l’ennemis. Tel le bêlement discordant, son succès fut si vif qu’il fut adopté à l’unanimité. Et puis, 
ma haine plus que justifiée se voit appuyée par un quotidien tout ce qui a de plus sérieux. Je cite du “The 
Visitor”, édition Summer 2003 : «  Lets be clear on this one - sheeps are not to be regarded as cuddly, 
friendly, wooly jumper with a magnetic attration for car bumpers. Treat them as devious, plotting 
assassins hierd by some crooked breakdown merchant to force cars off the road. »  

 
Cette race satanique concrétisant la pensée « j’aimerais être papillon parce que personne ne se 

méfie du papillon » prépare ses éléments, organise ses pions afin de déployer ses forces pour nous 
éliminer UN(e) PAR UN(e) dans une douleur si profonde que tout homme (parce que tout le monde sait 
que les femmes supportent mieux la souffrance, on appelle ça accoucher) signerait un pacte avec le 
diable, promettant à ce dernier de se lever à 4h37 tous les matins du moment que la souffrance cesse. Ce 
qui, en passant, constituerait un piètre choix, les moutons étant des suppôts de Satan (ils ont des cornes 
oui ou non?) … La véritable problématique est notre complète dépendance face à une race qui cherche 
notre perte. Et oui, où donc aller chercher la principale matière première des kilts? Vous serez d’accord, 
l’enjeu est de taille et le moment n’est pas propice à la rigolade. Vos suggestions face à cette fâcheuse 
situation pourraient mettre un frein à l’égrainage de notre dominance par un cancer laineux.  
 
Hypatie 
 

Julie Dubé 
  

Entre deux vents 
 
 
 
 

Le doux réveil par l’aquilon 
Loin derrière un ou deux lièges 

Enlacée par un papillon 
Trop fort dans son nœud, dans son piège 

 
Je m’engouffre dans un tourbillon 
Malgré le mouvement de la brise 
Qui trace constamment un sillon 

Dans lequel je suis déjà prise 
 

J’ai poussé trop loin l’avenir 
De ses grandes ailes, doucement charmée 

Mais devant l’orage, menacée 
 

Cette rafale, je la sens venir 
Le premier souffle m’a déchirée 

Cher papillon s’est envolé 

 

Édith Saindon 
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Reprise de conscience 
par Dominique Brunet 

 

Ils m'ont dit que je devais rester là , enfermé dans ce cube blanc. À chercher, à  penser... Quelle 
horreur! Loin de mon confort domotiquement amélioré. Plus de bouffe instantanée, plus de femmes 
instantanées, plus rien, même pas de pilules. Ah mes pilules! Qu'est-ce que je vais devenir sans mes 
chères drogues? Quitter mon État permanent euphorique rêveur à-demi conscient avec-tout-ce-que-je-
veux? Non! Je ne veux pas.  

Et pourquoi je suis ici? Là . Dans cet espace sans plaisirs. Des livres. Ce vestige du passé. Des 
ordinateurs, cette boîte sans intelligence d'une lenteur pathétique. Qu'est-ce qu'ils veulent que je fasse 
avec cela? Je veux une pilule! Celle pour arrêter me poser des questions! 

Ils m'ont séquestrés de mon domicile, ils m'ont ordonné:"Toi, viens avec nous". Je ne pouvais pas 
résister contre leur supériorité en tout point. De qui? Des robots bien sûr. Quelle idée de me faire 
travailler à  leur place? Ces êtres évolués au plus au point, ces fruits merveilleux d'une sélection naturelle 
accélérée, sans faille, parfaits. S'auto-reproduisant à  volonté pour atteindre le summum de l'évolution, 
au-dessus de tous les autres espèces intelligentes. Qu'est-ce qu'un pauvre animal comme moi peut bien 
faire d'utile... Avec ces antiquités datant d'une époque pré-cybernéticienne! 

Je reste étendu sur cette couchette plate posée à ras le sol. Rien qui ne ressemble à  la traditionnelle 
station de sommeil. Je sors tranquillement de mon État de bien-être végétatif. Je commence à  sentir mes 
membres, à  sentir ma présence... Mes souvenirs reviennent, cette enfance où nous apprenions l'histoire 
contemporaine et les mathématiques. Jusqu’à  douze ans, quand ils ont aboli tout cela. Plus besoin de 
comprendre, vaquez à  vous sentir mieux dans votre peau, qu'ils nous disaient. 

Et maintenant, penser À  nouveau, me casser la tête à  découvrir d'autres mathématiques, me faire 
souffrir énormément de ce supplice mental. Qui voudrait de cela? Mais dans quel but? Je comprends 
maintenant... À trop réfléchir on trouve des choses parfois. Darwin. Il ce serait trompé. Il y a un moment 
(un trou, un hic, le chaînon manquant) où on ne peut plus évoluer (de fait on n'évolue pas). Toutes ces 
choses encore inexpliquées en physique et en théorie de l'évolution: le Big Bang, la formation d'une 
planète idéale À la vie, l'apparition de cette vie sur Terre, l'arrivée d'une espèce intelligente, tout ce qui a 
mené à notre existence, ce n'était pas parce que certains étaient meilleurs que d'autres. Même les 
meilleurs ont des limites infranchissables. Ce n'est pas le hasard. Une probabilité qui tend vers la nullité 
ne permettrais jamais tout cela. 

Exactement. Et les maîtres robots en sont rendus là , ils ont atteint le maximum de leur possibilités. 
C'était un ensemble fini. Et moi condamné à  produire d'autres mathématiques pour satisfaire leur besoin 
de grandeur. Bouchés dans un cul-de-sac, ils implorent leurs créateurs, autrefois appelés humains, de les 
combler. Ils ne sont donc pas parfaits! La base de la religion est détruite. Les robots ne sont pas 
omniscients, ils ne peuvent rien découvrir, rien composer. Tout était une en scène, une parure. À bas le 
darwinisme! Déterrons les religions oubliées! 

En fait, l'Histoire se répète. L'être créé se prend pour le créateur. Et nous, dieux inconscients, les 
laissions nous diriger entièrement comme leurs jouets. Maintenant c'est fini. Je dois chercher. Pas pour 
eux, mais pour nous. Je dois déjouer leur plan, montrer aux autres la Vérité. Jadis, on a fait l'erreur de les 
laisser se reproduire et de s'auto-programmer. Ils nous ont transformé en légumes. On doit redevenir 
maître de nos vies, de nos sentiments. Voilà , c'est un éveil brutal, je sens qu'il y a plus que cette vie où 
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nous vivons enfermés dans nous-mêmes. Sortir. Se libérer de notre inconscience. Je dois annoncer la 
bonne nouvelle aux autres. 

 

Le mot de Nathalie 
Salut gang !  
          Moi, c'est Nathalie, je suis représentante maîtrise pour l'AESMUL (en stat).  
Hé oui, voici le premier Smatin de l'année !  Je veux donc vous dire que ce journal ne sert pas seulement 
à écrire des choses sérieuses.... Vous pouvez y insérer des sections de suggestions de lecture, de sorties 
à faire, des charades et autres trucs du genre. 
Bon bon... pour donner l'exemple, je vais essayer de faire tout ça: 
 
 

Suggestions de lecture 
 
         Je suis vraiment désolée, mais la dernière chose que j'ai lue a été Rhinocéros de Ionesco et j'ai 
trouvé  ça un peu plate malgré qu'à la fin, il y a des réflexions sur la vie qui sont intéressantes.  
Le dernier  autre roman que j'ai lu, ça a été Invasion de ... tsé de... le gars là !  Tsé ? C'est ça, Robin 
Cook qu'il s'appelle. Ce roman-là est excellent: il s'agit d'une histoire d'invasion des extra-terrestres par le 
biais de petits disques noirs. Ok,ok... Ça a l'air poche comme ça, mais c'est le genre de roman qu'on ne 
peut pas arrêter de lire. 
Ah ! Aussi, j'ai lu un bon livre... ça s'appelait IGA et c'était l'édition du 22 au 28 décembre.  
 
 

Choses à faire 
 

• Le Vachon !!!  Il faut y aller si on veut gagner le Golden-Buck !!! En plus, il faut encourager notre 
amie Émilie qui va vous servir une (expression qu'on peut remplacer par “de la”) bière avec le 
sourire et plein de sguls. 

• Penser à toutes les activités auxquelles on va participer au festival parce que cette année, c'est 
nous qui gagne ! 

• Mettre 20 $ dans une enveloppe et la glisser sous la porte du local 00062-B 
• Écrire un ou plusieurs textes pour le prochain Smatin ! 
• Essayer de trouver de quessé ça veut dire les noms en abréviations des assos de l'université... 

 
 

Charades et autres trucs  
 

• Trouver ce que ça veut dire, ou ce que ça fait les groupes qui s'appellent SCCCUL  et SMFLSUL 
(non mais y'en a tu des abréviations bâtardes, c'est quand même frappant non?) 

 
• Voici une charade lancée par Ampère, physicien français du début du XIXème siècle: 

 
Mon premier marche 
Mon second nage 
Mon tout vole 

 
Papier panier piano... 

Essayez de répéter plusieurs fois et de plus en plus vite les phrases suivantes ! 
"j'ai trop tôt cru"  
"Didon dîna, dit-on, du dos dodu d'un dodu dindon "  
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“Natasha n'attacha pas son chat Pacha qui s'échappa, cela fâcha Sasha qui chassa Natasha” 
“C'est l'évadé du Nevada qui dévalait dans la vallée, dans la vallée du Nevada, qu'il dévalait pour 
s'évader, sur un vilain vélo volé, qu'il a volé dans une villa, et le valet qui fut volé vit l'évadé du Nevada 
qui dévalait dans la vallée, dans la vallée du Nevada, qu'il dévalait pour s'évader sur un vilain vélo 
volé.” 
“Seize jacinthes sèchent dans seize sachets secs.” 
“Les vers verts levèrent le verre vert vers le ver vert.” 
“Suis-je bien chez ce cher Serge?” 
“La triste aventure de Coco le concasseur de cacao : Coco, le concasseur de cacao, courtisait Kiki la 
cocotte. Kiki la cocotte convoitait un caraco kaki à col de caracul ; mais Coco, le concasseur de cacao, 
ne pouvait offrir à Kiki la cocotte qu'un caraco kaki sans col de caracul. Le jour où Coco, le concasseur 
de cacao, vit que Kiki la cocotte arborait un caraco kaki à col de caracul il comprit qu'il était cocu.” 

 
 

Courrier du coeur  
 
Chers Smateux et Smateuses,  la St-Valentin étant dans moins d'un mois, plusieurs d'entre vous doivent 
sentir le besoin d'exprimer leurs sentiments à l'être aimé ou certains d'entre vous sont sûrement à la 
recherche de l'âme soeur ! 
Au plaisir des filles de première année (pour qui j'ai d'ailleurs voté au SMAT Awards) qui possèdent LA 
liste des petits couples de math-stat et qui seraient enthousiastes à l'idée de pouvoir y ajouter de 
nouveaux noms, je commence une NOUVELLE CHRONIQUE qui sera là pour vous aider à régler vos 
problèmes de coeur.   
À l'aide de mon acolyte, je me ferai une joie de trouver des solutions originales à vos envois qui peuvent 
être sérieux ou complètement loufoques !  
 
Suggestion de la semaine :  

Essayer le Love Calculator, un test qui vous dit (avec certitude) si vous  avez des affinités avec l'être 
aimé:  http://www.umoor.com/humour/saint.valentin/saint.valentin.calculator.php3 

 
 

Réponse  de la charade  
un hanneton – âne-thon 

Réponses pour les abréviations 
Syndicat des chargées et chargés de cours  de l'Université Laval 

Syndicat des maîtres de français langue seconde de l'Université Laval  

 


